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Si la guerre est la dernière raison des peuplesa, Vagricuiturc doit en âtre la pr9amiôra.
Enmparons-norts du sol. si nons voulons couserver nlotre nationaiit6.

5S 0 M M A 1 R E nonsq rsl]6rons queo le grand nombre voudront bion sivre cet
excoljd'e.

Cauxrrie agricole De laî moi,,t)nn. Nnîîs ri'aion pa r-n dé-i~'c dire, q1ue caps qui avaiint
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Vr:11i,-n 'hle I'.'gliýe iiiîk, Irsi.Ie :iI Sncrê Ceuîr d_~-î. - ~out leit îr V.îiei le le il i lî e cli tî. vaei, -lendet lenra
l.~v .î ~ .: iiRî; h. au .rnéde ProVeî.îbl r. Plîts -t i,3 Peuvent fa;iieiaieut ie:e 1.1 paert qui le% ln à 1ï
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vnvis e i Pr,îrîi.t. - Pi éviîîr lvî4 eu p de àn ir lu rou à o nls im n; n un n és q ili a lur., a1i ril' payé ltuti strré-lims rîd. rndsferîilv. m . C'cýst tn q a ~f u ue noin, niol.s îflîçOýo1is et
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nir le- prix de leurîs nr t;iQ d',gr dlsnîînoîîniettu la Gas
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X'roie- de, Qusfbt-c. il6iiirntrtîîi i. suniiiiut mi it-iel usci ielli âitre
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DE LA MiOISSON.

Le icmpB de fiirr la rècriltO des grQiM5s cst arrivé. Après
d1 beurcu>es ioltcrn:itiv" à deà ploies et de chileurd, les osýiales
Onit parcouru raridement toutPs les b Il SOP de lEur vség.ta.
tion, e-t actiielleunir it le travail imîportaut du la maturstiru
s'opère a-vec facilité. Si nous pouvonsi üu j 'g-ýr par les quel-
ýiii-s ehiieips qiie nous nvosý vizitdt., Ipts céru'wles, qiii oit pii
octre corAl<is à la terre en temps convenable. la print2mpsý
dernier, d.unncot les meilleures s-mpéranees7. Nîîir-s-î
non prle du nos ýeniilcs ont étéi flites t1àès tari], et Dns

ii'on,, tut lieu *do criuindre qîue les gt-lées de lsàiàtozmnt! et-
teuqus-rit CIPS Poillis tardif, avant que la maturité des grains
ne Fait abds Z itçan1cL<C..

tý'.Nuus remerrions biien rdnen cuqui os-puis; quoi- Dýjà les pliîînr' l' phz1ézcs Conmo le Fserra-do piar
'%'NJ U"u ou.t ile piu-uui le ViU (lu leur abu"u "i.t CCLUwPfl, Cut'eu b.ujicoup à iiouffir did Quit froides t$j lq
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362 -GAZETTE DES CAMPAdNES

semaine derniîðre. Dans quelques nouveaux défriicments Toutes deux sont destinées à empêcher..lYgrenage à préve-
cette r(colto est iiême ooiuplèterlent perdue ; cep ndant, .nir les pertes pi ovenant de la loger.g tr 't.é )frégrnce
comnm le sarrasin ne forme toujour p'une faible partie de des ploies, aufi mtienter la qualité deprodeit i ré#ulri-
notreculture, li de-truction de cette piant ries peut pas s6er les travaux dela moison, à don au cultih<t.eupus
etre cnsidé-rée comme un malheir caps6Wd'ir fluencer no- de libctté d'aetinu, et à lui pernaettrè de faire ïeiïrdaoltes

tIb îît h s succès génériix de la-culture canadienne. . duns les nei;leures condiriou possibles.
Il ioi riste cocore Je bi, l'orge, 'avoiniî et le sFt4 le. E-t-il poible, avec les fiibles n Tyérid'ntla culture dis-

Ces plante, plus rustiques que le Sîrrusin, ont jlsoi'ici ré. pose uctuellemcnt, d'enl écher l'égrenage des graii ? La
i i-é auN pr tite. g'luée que nous avons dij) eues. Nous dé. inuirs d covre t-Ft rare, il e:t vriii; on ne. trouvoque bvn
siron q elles puislent encore résisler_ à celles qui vont diffeilemrut le nombre do brai néces-Hire à la nI et

uivre ;uni.i nous les trouvons encore bien jeune's pour l'es- duns quelques e,îdrqîit, ce nombre e-mot-fi fitnu ;
pSrcr. Q 1-i -e eus vr-yons des rvoines, dcs orties, dont le- cependant nous rfErmons que tout'cultivteur, q ut's'ea

pce 'es t pas encore Commencé, il nous semble que ce sc- donner la p-ine, peut recolter sus ciréales mani esu yer au-
rais t-lie da croire -u succès de'cos plantes. cunoe prte pur 1'îgrenuge, . .

N- nons. fisons donc ps illusion à cet /gard ; attendons- 1L moyen de résuudre ce problème egt fîci a-à,doptAr,
nosà eiîuyrr des p"rtes considérabls dans Ls-rendem, ijt- il s. ffit le r.colter les grains avdnit iu uaturitó corp'e.

de Lo 5óréue riais et) mnue tecips sachöns tirer le m-l Eu WL, lescéréales n ,Yg ònent tur le ch mjs. que

lur ri h osible do lu niauvaise situation duos lquele parce 1qu'on les re-cole trop t:d. O n'ose pas toucher aux
nouis un- ti oueouý. Si une p:atie de notre récute de grain pllsftles av\aýt que leurs graines suient drcs et süch 1 nu

est i ldangcr, du n:oics prenons les moyens de recueillir criiindrait trop de perdru sur bi gelit. Q.î'arrive. t-il ? La
con .f-i n me-tu et cr b.nes conditions l(lrain- qui auront -inturtion inarche vite, les fauch.ors et les fauoiflurs
-u rl r aux gllées; que les p uîies de lonue diuree, Ct éîa't peu iiombreux, ne penuvnt Sflire à la basogne ; ilane

- irr;lu:iouoqui en est la suite ordinaire ne jinaent Pas sont pas encoe -ori dl la prmière pièc- que deur outrois
diin.er la g1nialité de nos produits et que l'rarcn-age ne nutri - piêees sont pretes pour la récolte. Apies pidimurs

reu:ln pu-s la q:lntité plus fbible qu'elle n'est dejû. . jours d'attente c: dernièr.es sont missonnées; mais en d6-
T'j- les ao, fi l'épuque imp.oriante de ]A moi.on, dé-i- il de ti.u- les Lf.,rt, et de route 'Cacrivité des moi-sonneurs,

re% -am7 ner nos cornîpLtriotes à. adopter les Lonus ié- la hr--oîgue va touj jurs trop lenterment et lorsque enfin on a
thtu-!vs do culture, nous leur consr-ilns d'abandonner les la lib.i té de counper les de rniièrcs parties de la récolto les
vi us rrel ts des pasSé, nous leur dé¯onronla superio- rins touiberit sur lo bol -îu moliire chia 0ri oW Tvi-
rité dP- t loer-ius nouveaux sur in routine, et la n.ces>ité tý r le. p, rtes .ur la qualité et I on perd énorwément sur la

de i i-r lc s premicre à la dernière. Nous f rions erreur, q:etiré.
ýi uo.: uioný que nous nvon travaild en pure perte, er, C.s pertes ont lieu niime lorsque la saison e t favorable
tous onile ureuix de le contuater, les bons procedés P [. . . d

I;èlruiýl. .u àIe a sn iéjy bxP1a rcl ;) nn m r anu trx ei Ili 11nui.-on ; saist Si des plui el fréquen tes
ètren? peu à p.eu ,1ns notrefy ien Egrîcoe; hon ornbre t de iopi io durée v'-ilneut a tout ,ini fat arrêer l tra-du eiUvateurs comprenneut enfia u i's griculture n b r- l " lu

.~~ - 10.--vaers e pterte.. 1-nit Crcore beaucouip plus ienjîb)e.uion de pLr, gresuer -i eAle veut éviter la ruine, et tous les Fns
- - br · .r . . 1oÀ-i, égun n'eft plus la tvule cau*u du ces ,portes; b

,d ou ux ogrnreis veet grour ne enomres ué; cus- g girilnuion des grais en jwelles ýiént :se- mottre dc la
vatu-ntrs poegru stî s Cepueudsnr, nous n sommes pas co- -prt et une portion de la recuite qui a échappé & l'égre-

plèt. u lit snui it de oc demi-succè", rurtout ein ce qui o-u -
c:r . I -s i u. .ior.lions i n fre t -t étériore par le-s pluies. . . .r u h le wmrtions. onQ inous fadraité e itroduie d las Ci-lgeons de nithode; la récolte tardiva est.pleined'i.uos travuux de umoison. Nous auriuous desié que les cultjva- iovneteeetl as epre rgine usltc niir- cnto cm ett la cruse de pertes quis dpts td.s laeurF u nuînse cuniprissent leur intéêt et qu'ils dopîiîsnt quaintité et la qualité des produits; essuyou [maintenaat do
di mublée les améliorations dont nous avons Si souvent d- in récolto LrOive; au lieu d'attendre que les grains doient

netie J'impérieuse nécess-ité. . dûis et s,-c,, récoltons Ics lorsqu'ils sont encore -mous,Jors-
Sous ce rapport, la situation est si bien deCsinée, Ira bc- qu'ils s'écr:sent touà une éniergiquîe preion des doigte, et

soms.5 si jmr périeux et les intértis du cultivateui ti coiru- que la pui.lo ct encore verdfitre. Nu dites pus; -cultivateurs
ruent f![riuh'-, quil ne reste plus du pisce au doute. Il n'y caadiens que cette récoiteest tiop prémnatur6e et n ocraignr

a qulun seule iirmuière d'envisager la question: ou l'uu pas de pirdru sur la qïulte devoprduit .Cette^oraint
veut ebtenir u prouit abondunt et de qualité supéýrieure, est supri flic..et. vous umanqu z -do. 'expérience néoessaire

ou V'on ennseunt à perdre sur ,a qualité et la quanîîtité des ré- pour iiier Vflmaacité du la récolft hiîâivýe. Di1Yhtres cultiva-
cltîs. Des 10 preniier cas, amf eiorons nos procédés oultu leur. plus xoriçuentés que çous, sous ce rapport, suive-ot
i ax ; dans le second, nuis réu-sirons parfatement en Lui- la pratiqne que nous con-i:luus ici, let' rs produite tout

v t vieille routine. Or, il u'est.pas po=sillo de croire superiiurs aux %6tre, tîut ci quantité qu'e'n qualité.-
r -i uu hu011u1 m Isnsé consente de g-¶ié le co,îr à perdre le Puiu à cette alimnfion iti z-en uce-seoodetro,
î 1uet.r, le tiers et quelquefois là ioitié de sou rev'enn pour duii z h·s quiuteaux dans voiie- culture.; fiiteâ-subir-oettà

p- eil Éîlsi-ir de mîumintecir certances méthodes dont 1161A.i- imîanipulation à touis:vos grainia,.maiu.5Ertout:à vds'bl al à
nioriie Sa;uto aux yeux. , vos seigle, t Si le travait ast fàit'Bniçndt ldrigWuhna

Nuis n'cntreprendrons pas .aujiurdhîi l'énumération do bo6ue ratigeî; ious«pourrcz et ieoddlrégre et
Iu !'-s :-P aiiieliorations que la culture,oîudiense pourrait vos ersin hiclièveront leur 'mat'uratiou üa6Ä unu ays i à
iutrouire dous ses travaux de miiuson. Qu'il. nous si.me craindre por iour germiuation. .. -

our le moment de faire couinîeýtro et dede montrer eldeux Aoce sujt, on nouis pnfmî-ltra do:reproduire ici -equ'd.
plus iajportauue de ees améliorations la récolte prématu- crivait diciniòrément un habile culttivtur.
rée it Iantroduction des quinteaux. ....... ifLiaece des quintenux ,diâait il, no ehlêe sur

Ces deux améliorations [oOnt.intimement liéces l'une à. la qualité du grain, uniis encore sur . qualité de l 'paille,
p.o.3.t ço~atcedi foua east imponibla de les répan. àe fút gafoÙubod'un ou . ui
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do 'oil s (ttoo|pée-h I'état vert, alors-que 1es gains s'¥rcra- de lasollicitude éclairée de ce digue pattir, sinclinera res-
:aient souallaimplo-pressicn des doigth. Cette Partie a éLé pLotueilEiuent dEadtIe Pboidu Sajut Siége, etacceptecà
Wise en'qui - loumuu.on'e Priflee qui lui est eiup.s pour l plus

étLécoàeårtie'.a été coupée à ma;turité et luise eu àrnri bîtu de' l'E-lhedu Canada.
javelles'qi nttputre liéns avant la piuic. ien étranger i la rédaclion du Colir-

Lea'deux parties, quiutcux et jÀvcles, ont reç·1 la rier -di Ca-udd, àlon-çigneur Racine. n toujours daj-c.J
pmerteentitéde-pluier nu grand intér à notre feille, do l a t l'un d

":orsde larciltrée,' les quinteaux présientaient des épis prineipplix ýinon lp principul fondateur.
dor& a grias germés. La paille 'était d'une balle cou- Si, comme cthYtique,nouM dcvowk nous r'j)îir ic voir
leur jaune-pBille. entrer 1'Episopnt cet ouvrier I h bile dont VSgiý8

'" Au odtraire, les jwelles avaient une pailel noircie ; le et la Parie tobt.jtimpnt fi 'rm, nous devons aVon-ýr
grain était germé sur beaucoup da points. Pile et grain personno lament, ton départ. de QiÉbe2 nous cause un pro.
éta ient:d'une qualité bien .iLferiCure à la paille et Lu grain Fond

da qeinteaux.e. l e Siu Grandeur daigne ocept r ,psione res
*Mlieux?,ql"ne cela. Plusieurs C'irhIimp. n'(birnt pas e?îCproten's reinpectueux, et e souhaits rident que vous for-

fPus 'au Momen't duaae pluin. Tiutn cette racoltr furi pied oes isr sonpboruhrpur.l

" Bin qu.ntèremntbéranerea rédnoircdi.'nr

je cris doc quel'u*leunt' c o rier Moneigneur Ricine uer c sacré évnque, to s da.

pote un grad intr àra iotr ftnute dou itaétGl'u de

n~perincipauxdert Ie,18 octeore prociaen.
avantageà, mýttre aku uioins nne. ptriie die ît rýcoio do bié 'Les dernières nouvelles qui noui vs nt djtuli, nous
et.de 8 eiglýe. e j~nu.On ~,~nin>i pýlu. de 'alt~ do ndert lets'ren-eign'nient- les plu'a sii.-'fusants t'Ur la Santé

er j'î.joure qu'on avurbcc l'époque d'oiîrtre fdn la rîli(l--u 'Iii siintn l'epalréilos furts vrileurs d let, iîgréoe eadoPuet plus du j e rnilittes rourétchulonper sos unt ls froigue ire tsadntéet. dque luidoe le gouverneneuàt de

Ié-helonncr ses travaux. , Pt noqdvnsaoe u'l11list, Pie lx consrvo'tujus n santé admîiratble.

Dr,eA leS, uitý dB lte-prene et Fur: don lavÉoe qi- MaIisi en ttiêuîu temps nous apprenons a'vec douleur que
de qinaux. oe u ntu i d l'Eie vient de subir une nouvelle xpoliation do la p ortdes

tz~~~é~seIrÏ~~~ ifoct e uueax orités piàcmoOtaiýe4. cette epoliaîîon plus ini 1lue (- d'un
"pasj Meu cela. Fou.; ces chméliorations ont encore carctère plus sfa , encore, que leits oiaions pruecden tes,

a e.db eenti noire s BiiMaasigneur'r Racine s'Aecéévqe as'gied

Pue ntges quj nos n qu ini il frippe l , S orée copgregatioh de la propugnde.
est~ nconteustiblo que le:.graiurcléaats auiée

2h' , -ý b...j do la lui r t tî ant urs nu stuii, et "a avait cru, dit unè'corresppondance du Re-tue, q~ue les

ava nt, , ag À m e att m ire u . , i s e . pesa r e d eu r d u r o l eil d e b .t L s d r i re o v e u n u r i c t ' i , n u

bcus,1 de cet éa:~u~t d'un caractére niii-i,ieoî'eLt dif-
et.de elg peoqnteux. vOnhtin n plus phsant, ue g alt ud nt uniqunmnt du S:iint Sig, seraient srs

ere eot q lo, avane déoe doo rre d0e 1u dean dii, il'n'u Pe-t point ainsi. En dépit de la lui mt cogtre la
Tiue à laonutuet. i", le g-n une roi- n qieit fur t loi fuil a portée luiumême, le gouvernement indique la -e
lui-5 à l wui t e cul ivaieer n'a p vus à u e iîiiiétLr. unr uo-itiva d'a taqemr'st d'euippher f- hbre dOueurc e du
il peut lu aien dote turl pan "tiegbiduliut tl ou hialre si epiritul du Viire de JLus-Cliri-t S iol doute,

feuian et rnfS é dpls qu.ogteu. Il putroitsupiémonaies. Ce liation pls iniu4e t d'u-fou iva , etpas out;pou cles trava hr io p ontu cr a t p iname encorequee'si po ts p cét
d u.tre av antrges qupilnos sfrt d numérer. Amu i rqpe de baniliques, de d lst Un cte do

St Jaq u epao d tepsrelti,'nt't cltt, ouu ~ r Coleieu, et de Lapine que « oi1to ëDlici(!lJuc hlilnu Ilit ali.
coie eteaoqupe riéh, ulise à banttir. Mai t la dpiiatiou dueo la Propndance dea queque di 15, d
ait eu à subir la indre porte par égreunrg ou laei et us de cor ét:impue, ld u atraetr univerel et d

touous pu le, pusvounneu, lasgeCI que s gsov ud eniquemet dmlqu u - iu'iS eriet--d pr'aruéo

exiion. q ité tuiuîréuuc .du Soliverain PD.tie
écutvateu, votre ntI<r t bien nte n e tiusqe vous - n I-r, les binsi e l c ggt adinitcontr lnp-

ahdno la a mou ilre P ui, lg-sn djuit fo. eu qiv t ô~ a u î tieg ilat po r a lui. être nioruv quelco n e ils ippar.
qlue à. sui- frur et que vus ti tri' Z ap\u- t, uuclî u an lu in"é siti sui-Sige d'nnq, (lui et d hri be eLx revcUU2 A

volet le lais' en d e piioupnmuut ruveauxqatr a diff iore pt aul progrès de la fi dus le Smdootde.
â'iruen et n i pl loni cit . L pu r-oltv des guini I S'il y auneinstitution dui ecueuderu -Oit i fernic cioc

aàntoo leifrit p)a 'cobte"le pur iest n quuthaux sont iA et qui r S des tiiqution devrait êre à l'ri us cod-
dan s ce cs. Ne recul t ps v erd c rt tzo t par lro iolec e d ruapinemeut iqu ie u, ou 'et6 Ê bien li t loit flu .

.eàsubr laparep'dutepart Ii' reungeou ierz us grencor Font élevés les missionnaircs des nationd inc lleza.
ltOi at erurb ,vren br in étrt ce que vous vEz nu fu, le sl bonsiu i y a u gériatiire de la i pa a de

abtoute zc e ne5 causchssde déperdition. ouart inne t-dx pa vs , u tre mou diucrel. qu e; i ppppiiriui r -t

tpaîr leuir nationaliqé à l'Angletecrre, à la I3,:gjîie, à' lu Tir-

9 p Bri qu vIE uA entr L z f h':ie I Europe et d'Aie, à la iensopotietii, à I eiu à
v e tpo ridp n - l s re-to vaux d o a dif aà VolO c i , et.treuxagasd

a Monseigneur 'Arclcovmp e dri Qumebnc a rrgu u c don la mer de Indusct des Aitériques. C'et tout dira.
d'p'n.bre CeANnt, une lettre de I Pioprg-nde, lut annon- I Une première vemte. celle do la t b ieu uo;nd"

giit lavorLination de M. 'cbb3 Autoinu srcin, au itou- lieu au prix du 327,o francs (environ e5 4ao). 1) e
i évch cs ue ddrbroh k . suivront. Et il 'elèverat dans le ond créien p rin grant

Çoe li:ous au si)jer. dc cette précieuse nominaion celqui cii de riprubtiou qui ne tro'A blera nuauiiq un G luviril-
FitdiiloI3 Gourrirr, dit r"yîInad .ruent enhairdi'par la tolérance do l«Europo et décidi a al!er

M. Ilý4>bà B*tvf îclel, depuiq vingt ans desgers-nt juzi 1 i'iiu buot.
de 1-'F li",S JeaîiB luEtidt0 de QSiA b I E Vient d'être non) Cette Villa de Mot'alto quM les poliateurs d Af.ime

tué, par l ov'prain Pontife, preier évêque du, nouvePau viennent de voler nu Sauit Sig servait d maisn e cai-

- e Mo lreerArhvq i ubeareal

ebe cornue er pgue aux élèves d la PropugandPp pgndant le
de EpP'Jatio Bip, Pend nt i bongtcMp; a etI5 'ubjit d"''re. nLo Sacrée o d lu Propagnodo, furçuSo

0C
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d'augmenter ses revenus polur subvenir aux non.breuses mande en mattre aux portes même des grandes v e
ch'irges exizées pour le soutien des missions eathn'igues, troupes rguberes sont impuissantes à le réprimer j
avait d jà décidé de vendre cette villa et le duo de G:pz o i D. son côté, le parti répub iain et internato<a q
en avait (f -rt un très bon prix, quand la j inte s'en eat em- fiit Victor-Emmanuel ce qu'il e>t aij >urd hui, qusl8
parée et l'a vendue pour son propre compte. dans la prise de iteme et tans la -poulation des binar

La Propagande a protesté énergiquement contre cptte siastiques, est depuis longtemps fatigué de sa créat

inique spoliation, en s'appuyant sur les rsi-onrs les plus se trouve as-q z fort pour se passer d'vile. C·est à ce euîî
dignes d émouvoir la conscience d'un juge impartial et in nous dý vous rattaechr les réctutes émeutes qoi oe

tégre, et dâIontrant le caractère universel dk e tte C r-. sur differents points de 1 Italie et surtout dans les

galion, car: cè,e g1i la soustrait à la loi passée au e. j t de urne.
a conv< rsion des bi-nu ùelesiastiquess. Mais on a pasié Voici à ce suj t ce que nous lisons dans le Jurna

ontre t l'iniquité (:t consommée. F/orece:
Ei nAme temps et Par le f.it inême de cette spo'iation, " L, bruit s'était répandn, hier, vers quatre lo

la Propaganld.-, non seulement voit ses r. v nu. diminuer, qu'ne démuistration devait cldter à F.orence. dirs .

mais rncore elle dtvient ih -bile à en acquérir de noùv ahr- l.e, et cette nouv1lle setiblait een6rée par un d
- Or, dit un sautre corre-p.nda't. p-ut on imaginer un inscoutuné de oors de la g'rnison, qu'on disait a

prrjdice plus grand et plus jatr ? L- b- n- coi'. ut eti :i-u dan, Is quiartevrs de la viile les phm popule'!-
tous les jours, te- vicariata atoqtoliquea se mu tip'i ut, lem < if t, à cii- h lre- on a t h n h à placarder au cIo
missions augmtaenit-ret et la Prop.-.gadtile ne pourra plus ac rues d- effic-le s grostèrtet imprimées, et sore i
prcttre ses revenus i C'est ijîste, c'et inique, c'es, inq.a- prolétaires qu'un invitait à flire main base sur tout
lifiable I Ainsi, dans son dernier connes, la semaine d<r tou.
nière, la congregation a décidé la fondation de troia nou " Le soir, l-t troupe de ligne et les bersaliers ont a
veaux vicariat. et de deux nouvelles missions. militairement le rlaai. de la S enorin, le palais Reic

e Voilà donc cinq nouvelles (h1rges qu'elle s'est imposées, QI"ture, lé. Palais R yl, la B nqiue, la Trésorertes. blo
et voilà que non-seuleen-t on lui enlève fes revenus, mais towètre et la Caiese d épargne. L:s curieux,ioorr
gu'on la déclare incapable de s'en procurer d'autret I Qai comme toujourp, se sout pot-t5s en grand nombre vej
ue voit les dommag s qui découleront de cette iniquité pour lieux gardés par la troup. ; et une bande de voyolu l
IEg.ise et le moude civiisé ? Les supérieurs des co&li g.s tuels de cea circonstances se sont divertis sur la ple iad
étratagers se sont réuç.ie et ont rédiué une protestation qu ils Siànoria à donner un concert de Fiffl tg à quatre b
ont dajà devoyée à qui de droit. Nous apprenons que les qui passaient tranquillement l'arme au bras; Ca fait
évaques d Llande et d'Angleterre vont enveyer un mémoire eu lieu à 9 heureb et demie a été le plus grave dl
à leur gracieuse. reine. le, mis>ionnaires vont uaUSsi en ap montration annoncée. Il est bon de savoir efpendaot
peler à leurs gouvernements respe:ctifs. Puissent toutes ces gouvernement era;g tait un coup de main de la Part
réclamationa reveiller la turpeur de nos aveugles gouver ternationale ; un grand nombre de ces messieurs
vanta i venir du d hors et se joindre à euix de la ville. Ja 0

" Pour jager du reste des rersources gni seraient ' Les prvi-miers tronbles d vaient commencer ,V
mises à la disposition le la Prop-ginde ri un' pareille iefa h à'res, et tout anitiôt que'q'es internationlistes
mie était con-ommnée, il suffira de j te.r un cotpl'ol sur le raient élancés à fusine à g z et en auraient Coupé
oomptr ri mndu des opé-ratious faites par in junte iiquid-atrie X.
dqueli l'arrivée dr- Pimontai< à Rome j lsqu'atb 31 dé. I Ce bruit avait fi i par prsndre ne telle
oembre deri' r. D après ce compte-rendu a. jinte aval pris itais la soirée que lautrité a fut fermer t'sle% t
posspsaion de 97 m'ieons religieuses et avait ditriue t e toutes le boutiques ont été fermées 00
2129 nertificats de p-n-ion à autant da religieux des d--ux
sex % Ca- 2.129 penso s formaient un rcv nu annuel t de D'as erq'iiuions f'ites sur une grende
$196 977 90; esat à dire en ni- y une SS0 par individu. né d:ý n. iretie.' arre-tataon., et 'èï qit hf»< d
De oCete somme it faut en:uite dstretire t'im ôt de 13 20 oir SAen Fa-cico -t tir rue »i z tta étaient
pour cent de la riehosee mrobdière. En outre, la junte avait irt.--". .
pris possesaion de 8 égl5a b annexees aux couv<nut; cnf . clr pont
qués. et elle a a.-igne pour les frais de eait- d- ces ég iei
$ 2,800; c'est-à-dire pas ta em de 8400 po;Ur chieune. O. ,our iloeu :v r'phi

je 'a di mande, qu'or t ce que $400 pour frais d. cuite ý o r '- O. craint (gaiement que les désordres
des églises cummae 1- G 'au, la àlinerve, saint lznaca, t te. ? Oct u poit.l
Et puis actuellemenit le gouveremae-nt î.ithmoùtai paie e- 6 Q it-qufb repréentants le scciétés
rentes; mais qui Oserait garantir qu'il voudra toujaurs l -às être dîssolit--a se font pré-entés hier 00
payer ? et n,81e le voulant, qu'il pourra to. j ure .ati-faire f t en se plaignant de la usuie qui avait été

on bon vouloir ? g-rd. r>
4- Les finances, personne ne lignore, sont dans un état I - L- prd'-t a répondu qu'il avait agi par 

toyable. Il suffit done d'une guerre, d'une ins'rrection, d'un i-tére de lint,,rieurr
rien pour mettre ce G .uv>rnt-suett dans lin.posIbiiité ab- hi s- d
solue de satisfaire à ses egment- I "nd-"

Si nons en ciwyons les pub icitions les mieux rensei 1> WUj M roo>ét-r ion de 1 it,,issIIe t
guées, ces insurreenono, ces rtuns qui peuvent condaire JI Voir de Iéxiis Ntus u h -ureux del
G>uve-rneme'nt di Victor-Emmanuel à la banqueroute eontit à wa- iecteurs et en ni tenap s leur r
dijà ds fiit- accomplis.la b e -I-s détalît auivaità que nous

Le brigandage eat partout triomphant au SiciCe; il cavi- p rneena1 tehulique



-Laspenée-de la-supplique dont il e.t. ici qulertion a ét bien être du dé~faut d'accomplipEemeut d2s conditions taur'.

provoquée par les proleg que le Saitut.Ilère r:ii'r.Nit alr-1 quell&. .i:s avaient çonseilti à. entier d îs Ili coofédérption.
sur, dEnis'l'kidieucu du ý3 juin derniar unI P. Chevalier, " oIiq SaVins en particlilier cortîbiLn arn&cLruIant il, Ont
supérieur gColérLl de,, iur 1'îflrIttire8 du L3 ci-6 («o ;r. put J'týifc odieue, Vii.jire sanglante que la urtjirit6

An.trcl'oi', diltiit le: Sjint-Pèrei on) run* -ofiic poil.- de na Chamxbre f.'dcralu leur a fiite par l'cxpulsiou zii-
Li ctn-acrer* 1g{ a9ý u '96cré tio Ir de .JgJir ;Jec nu [i'y run. tr:irecld<' celui qu'ils ont choiti pour leur représentent et
Itzi- pas cccore tbut-ik fuit iiipi.sé; car ce ut-e uit pi,8 bicn l,!Ur i-i: .'
fle nluwent. M ni., ijo: rVhuri, Fi les bons o-t,,çlili r' nie tuAuISi C réîUlt[nt nous réjouit, mais ne nous surprewl

"l e dernandetit, j-c le frui vo!ôrntier ; il fa ut que IL Sacré- pais.
il Coeur ex,,rec Fil T oyaund sur le iiwr,de. ne devr pa Ilpede o l@cu qi ote

Pour répijon'ire à c'e d4ir du SuoLverrirPT ~rni- " otmtit. ne[ dera anrpendreoi alnn , p lu e condquite.x crs e

kiotrin5ireg du Sacr&éCoer -~Jssr~Igtrert uU.rtOt, tivcO di,,ot.,rb d' Pirovtenebr tiendraikit ijl»ui;ibiLnre.nt.
lii pluýtlIIttf tprobIttiun du Sa Grreiiiiii'mr NIgr'. le iritice * La p.iVA:ltàrituo iliétriie a ecrrf-sqondu ài l'attente de tisé

de la Tour' dAjiverzue, arch earude B aug~ lIors -3 ro nîrî ux preévi-ioa:' de susavr'ir.
R ,me, une s.upplique et lu É,trit traduIrt! en pllitiurr I En cel cain corrîme dans rocututs celles où~ nos
]aegunpP, et elle' se répand en ce Inocuent du toutuu, part, rt(ýrt.! d.- Mittubî tu (lt eu àX eccomaplir un liete (cliiiré dl-

dawl le inonde ciitholiqlre. 1pîi ritiN"uî. (tr a tu qiuul.iu"-.tn-s die ces einrtres 5fl,'rrei t

B3 mucoup de, ÀNN SS. l'e srrhpttl1 ucs di' Fraîncei i t de :qui aut temrtp3 deI troubles. le C9-70 fiuaipnrt lem I-at--llitec.

1'rtrarg-ir l'ont tigoce. n pprouveL, t-, lt-enîn rri.dd& à rt lr lu l't xdoueur S h ut 1z, c-is Il JuulWti qui eront rt corua

clergi" ct h l-urs drocéléains. Le,' .iguaL.turcis d(,jý.rol uîj.ruîd hii pur l s lue, juir~ uipurtiti us toultur étant
éIirnt ru nouibre de pliusîours certîjies de rtiiii, et ilen ar- 1 xeu u>vn ntrI l' rnl atd Lsoprbl-s

rire tous le, jrîtrra (les iiti1ir- à I-buuuuti P'our f'.c:iîrr la t' de C >< v ýnereu-rît' Ill"uîux er encore ilti ont reps-
pruirîfpte diffîion dle ces Futi l'" et leur r rrri r à y- Ii u j- l. tt 13 vin, en 1lYb tri-ce du itu> iire, IL voulu in>ul-

dii. notifi Ietdinr ci% a,,lmu pub iei à et s ujct. dius les rer cr. une ilcii a-r 6suntrîu-uz popauire en es'u.y tnt de
Anualup de Notre fl4uie du Sacré~ Coeur : bc f-ire m ,Lrr-u .n tuiriu

1Toutgca lris >suppliqties -ietrécH di-veit iCric rendueî- à '6 Evider.auî, rut ce. rlé t'if qu'une provocation à la Conti

I.souultrrr mur le prrrrii.'ri ritobu, lîrotr Jiu ; grl pIf flu t nil:ltitlrt de bet'flrîrnuîî' lia-r il-r erntre les de;ux r.,cà's et nul)

ee, cliv' y-r pair lettre iîffIr:ncbi'- nu corrie, jua;pirs dtff tires. ur C Iite sr"îcdui un v.îruitÀ t ù oi disu :iple de Soh.iltz e.t

-Nou, un Lrui t:oats à la drcoitur d f' idèle-s t utiit tet ià lu rruValeur q~ue tu'î ul.î r'.

quiýi ouq eh dioand l-rt, tPouir lr'ul t',lr" irgtr. « . ri- .. î e *t- iv.-î e ru f*eri t. *j 'u1B ua !r .1v lnit, le

1- Qumnd on rct'rl lI ie griinrd nontilirt de géré:î jirru, nLJr firl.1 i tiuolch 't et ici rt -uî.nsuî q-r ouj y eutrttit

e o Frvii du f. ujîle> bîurjtcles de u-Owt! dtîîunu.ioju qi.v ro rr I.- petlriolirrjîe l$.p )té je -ivnerr.
lI.- >uppiîtl 1Iu. _" Nîu- f ;c fors biuj iurt M. tiel de cet te Vnu v',1t

Nou, p-nions lu-s pyit.&ip4iii centré 4 die Voe.rçrp e-t e-.s prerve tic. li d-'rj-rnriin4tru du r'., nrrîi- -à t'cire rfut-e ulere
rrusqui le pourrurnt d-r friro ir-einrjirirut-r Ila .rcuil scs lirnitei et -te Vliitîr tit'iiui fntrt tîvuti ut ponîr lui.

l r 1w lit pp uer. o,.r i r ,te ji que ri n rit: :q .. vJi....- te- licirou'. le pî.ropie )M lti4 le. 'î'r iào, - pla-

Or-e >t~, il' lu Vnr rtr.jeur u- t r. n'iINl it rut rtr ?u
1i , I . la Vaut -I of-

Ti,,. voloniî.-r-, nuits mrur.itton'. irx -loj l' ui, f r t. pit'r >'ar.éier au d:vuir r etue icu r iuîipuieu t l1u j I-teO

r-o: g'r ziirrnnt r.-igi: uis. .eî i tttr; ent r,-rîrjli [il, b.).) I.üfI.hîl, t la t- ,rljrrt.'

de-t;,'l.ît r.do nrm t'ae,[., r' lu-r unr girl r teaieltuî* NO: Sa 1) uelt..-ai ru u vt rtirlit'r de voir l'unioun -

fiLI ru*rLu:î'-, -piurîuît'e lit îr tiiut cil îuîrt , a'rug : -uit treqi pie.vLî rjere' te'ý- iiittt'. 'e lne prutvtnCel

ni- . luCar'îu ;îuJ ~-ro libres' 1p.uur lea rî'taL i-(d tc ttetn tt -.,bli- à\ )l [)tllu. c-t. lat pnpulutitii

q-i-,ii.diHij re, v :jrr.r. ' ,'t, t ut .p'j qu'ez: L-». utuîuîu qii seule p-it

o-rt li-urus i..t,> I, Cj,'rrir (la ('.in'ull ue r -l tj 1''rci fV t.us 'JUS ut aux Uutuu. Cclrîiurera du

A1 jODrnnij-r tli «lu (ý 211te'raIre du i et-.ig) i ii Ycé. ilO p'vtIrm l ru. t l iru r:tqJ[Ur

rù-tý laQ e, i.. S .. V-r Âit Pi 'je l. t h;-r i î 'i ver Il-- peuple t à;'-. reutire iour verdct m'e,.t pronronce.

e~~~ rh-jrl' b C nu raîng li- b >e',iniuuou. v- rt-oa, -,'r'3 le quorlle ru tîttéte 1 raurorrrt en-

-. Stir ' le P.uîtuC ej'. i r i d'ut r tu îjjru t (:ul nlu tend reporadrC àt nct ruum-u i l' et oiu-titutiun-

'uT Ïuu 1,1.r -firt Lit S.-i[ttC Vlerg.', dutt LE fit1 C.ld-'Lt Uile. >

- Ls (re,-rrdu <-fljj.1 $ dl' Prt.v nei Il -r d:iq ns rr
vi etrc-i (: tt-rt it Abolition dux posqtage Qur les Journaux agricoles

pincé aruietutli.~ lilirri . t , c.1 et rg e hIr r.u1r'lur 1 nj.týe Ful~: nonisé ýrit q 'il tri.

V eu airient Li i lit ,--inr i:rec rbl-' r
ru-jr Ioiuir i oléuî ut- , te!i .. d tt, ug -uir L.-'ju irîr oiux i.grieitl'le'c:

ta? ,i ce-If tuc ii-il' q-e là. ut. i-i-ti- Otj-tt'lire e ui lrir d,- 1 u i 1

.n' Ipme u rrcuz de pouvoir unnnrc rîijoutrullit> r.-ruI. i'.,uuL tu r1-rr1 -'îlt ;-iruu tit SO .%u nt ài lu eît
luj burrucP nouvelle de Ili reýêle'rtir jurr rîcciiitnrntugii du M. *a,-riiuuUure es, le jJri-micr élii7vrli de la 1romprrité d'un pay..
L riri- Rît. l'ouir-, cunlit dé, l>tet.!r.u r à\jd v.uiu.'t , t-r-ué'rli rlir I teeili )v sIiu ' e-i

Suu .ti--d'iug-' ui!trerourriuui'-e que- I-i e iî~rt lé-r hl.a î utuUou.:rli. rù au.iit. loun-, lui vul *L:nuirtiti- u. r.

fl-1 o. itrltn utuhuniiies di', élj CtcuIl d'.>o- u' r 1jour ne. :jiiýie-riL rouî inii; tLeur n'rts exui~..ri, àrri r', qule. el i-
lu liti, u Iv jouruuuuix ugï'l'erijiitn-de La t àtti

Ru uu tir.Ville i1vu o tant *de dévnrut-nutrt t t. nu prix dltteuîru:' uqrleu. tlat'idsCiU.tci
Cirtutllutiuutr, tige>., à l til'.le u

Ilint le :Licr i fi, e- tbluir , Pou r e-ux trus 1- Pe druuitý. et lu, etei-r dr-ii. tltua eup ..
PrÀr'gutivecs d'un. peurple libre. N-,um -îuviunâ CUubi-n Vire. Nous Il'nujur 1 oeurre ris triobe repré..cntaiit:i lU.

ILICLI ilm ont toUff.1t, autant ditsum leur coeuir (lue dias leur riiux.
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ýLes 'Socité~ts dioagriltura -. * UO.vu ppeillc delsrepréýentanLsî,r aux to't~ os
-Mé*iiez ptil ie ti re hiorifiquie. .rur tc-tiyù

Voilà le týiiip% ù usi difTérentPA soviétils d':igrieultiire font mp- . Oja itivoté pluiieiurg cenlbilnes de mille,frurcý& pnur étu.
pcel auix cul iv.It.-irq jn.r d -- iieir îîi lt ni Iiur &îli d'a - climr loê:,1g n di L'é di c' 1-~' ci, er~* i .,

iiifix. uiitihtrîjInîei u: dle i.rndiiitý irioe< ubvnin U iéf de' I1 îrL4 on. d6;iuni'4 d;-s Soiiul
I .~ c'îltiiirur..i i i 'pî t. îpr.'rdr.îrit qur'ilis e iv -nt Pn' 6iidie'ý 6~rîr nré1 r dès' fû ié[ ïohn!reàiiý ffitIlc~du '~e

cou r gr pir ;oi lv- ni ,yenh pus4-ililis rés réiiiiiin rir, ft»-, hI -i irs'.v onit'leiir couLiýe -en leec .t c ' l Urct FI
en y al--t iti, pliî.s cricuîr i devoiil nic-ijibrm de ves Foiié ëd.. graild.' in dri--trie'n iii ruile, -est oubli ('i ijiépi i-éd rnÙ,iAîi\

L .x ot-IL'es d'ireître inlîr qu i srent pru.jèi:és' ,- Vujéù, -ces5 }rubit.iîti.. dors iilpgnc q vous. orrlv.r.x
qi elles renýient dvs ýerieq. iîflieqves, ont bem i: iuitours de tnIuMiîi' ot r lo~rzi; iv ~dIéîLé-s durnt. lemîi l.
,(juiUI.. c 'ltiv:,ieur- qui ont à) uoe'îr le prugiêl ntri,'nle ;c-îr v'u ié-. s.ont initi uuent lis itu îôre et qudiuyîîe

soint Ce o-S é& dqu' ltî~ i devronit lui dnloir l'uin pilion, rz A Itreiîdre, despoiçursqin t 'idrî oa4d
;'n;t P r Is ;rîci Mîul di.iribaeril. chi que .ixL., sni'. par les- kraiiýist:r%«'teâ';" éuîé/;$iîos t tuutcieii ý'l ~ i il du~

reîî r Gni- de.rsi?,I lles ýun dibett' aveui sin les% iqieýiii)nn qui lo'Çb, 1 ' ' '' . . -

1iléi'sin lesiîbii;Li[ît dils ctinil;iugnrs soit menfin pu.r l,8 buis )é(î'-z-vonsq de coru'rX q!îi 4'offr cuitù v ~n% 4ufftrciLLis, "cUiiQiCiiPnt
ciroîgî'nu'rsconît-n ici di ns dlé-; 1îîi bli:iîti,în iigriui oe.j niX. à f'un.. des plrL o's nofl tia .-4 «-iir Ic filg.ilai los us ', Itr,

qIiell-s' qieL-q v- so :it~diriulîuuont 1 lînureuâu idéu de à lnîiî'r vitre dire' d'él@-otîiurs i,'déiw-ndantK, t'ails- r.'L'nnilLre lu-i
t-iiiiseri e pîinir uii wiii i du li-tir-t cili'nbre-s. riA re'. dît 1-wyî. Ioii oi aiî-si.ôA îL î erîtretornir ou r c.' que

l).îî ;i u'~iu u~di, .-e- scicié:t d- i :irc;iîtlîure on renroritro des i'itutirus (ont ftit et, flu iritic'iit PIS itc lsr,,~- oî' eci fh.
lîoîîîî.. do. ué e iîelîg-îteq il wuîîr Fzt:îî.imunt di riýu'nt le'- nîétirî, ce qtu'il-t ohi. fait pour 1i îgrièulltré. t'ce îqît 'i foi4. puro.

divers tr.iNa:uuî nii 1jfiulet ie" se livr. nl, nimi - tî'e 1-(, deuntjSrt de fair. à luv.îrpoi-uusj IIÇ• îilhoc ~riedii do
Ai pri ni'gatiiii de- lnrc.doct~u- Vl .s iilîiruî îît'sîaîîi.. .. u2 '

top vi :ii q ,e lu'on n- or.'' d i:îç îi1jîîiîÉý i.l-tliue à oi é'mri'r f),'ijiid.:e7z- lo'r de' suite -. Q-t'arp-z.ccnsf. iipour 'a-ricoliure!
et q i.- l'onn iii liH s îojir 7s z cm jîte îles m iO' qui ils Et ,i leurm fiirtci répîîîdeîitii à-i de-tri'. 'nOlre devoir'de' crn.
r.It idît. 1 es~ -4 d- t. le.sîcr(tirr d'ira graind l ii Ulib' d.. c e u inile roc i lu oé i ne .vous devez i pporter-.à l'iiiîir dou
ýSnî'.é.H s d'u'grit:t;ltr- r' nt droit :1 iii caroîeupi é.t'n :r vInmful e vouts dicerinoî âùro-ireuit le eOilii>ixfX are 'ih ti rez i
i. pr. tint-nt le plui- -j. uvenil ,îri -à d,-, liaii), 1-1loi-,ci difficue; f -ire d'uin r. r(.cîta itt' iquV usl' ZoitiLuZ le kt' d0 u

vous Im .4vor11,cri, A l'oeuvre vii bieii deb utiidruî:s. et i noij sa- niulle8 et celiuii du vou ru es
'minis ar o\~~i u.-. tolit le teilile. qu'il, :vil.éîrîsmii______________________

d,.nirur A 'ipi'r A 'i îe. euîtivîîur nia ils p'akvus îî.~ r
expéritircc q.r iu q ui ,'-'dévuuiîtnt iLux tuîtl' Ais de l';tgrim.ulttire, Frôvenir leî.coups de sang sur les moutons
lie boni ias lus~ 1.luz iuulcé et lues niiciix rcc:oioOpu'-rà. C-ît n'il la-dit-!, qoi caiiit tot un . iinal :irêshien pontunt, je fit

No)u, î'udiiunr. c'pL'nd:irit voir de cýs lionînem d6vonê.s àA I q e u -4 'uï sneuilitr uni dioius 'le deuxhuîr. 1'iicsii'o
cause ngriciole un V; tus grand tioniîhre ;ricints voitdricins .4 onuit qeuni deÙ voi pi u i rvLr~pLt yrnte'ti!Acu, ~î
liN troîî'mur p.tiiii lu. rupràs'-nt.ant du nos 9«ii ' mb res Féderui,' iAîîiîurne rit, -m'arrèto'. pÈenL:ue'I i~ ~e, tend i."c. cinlti nffr i
et l'ru inu e.li iii ni duons lei~ î-niiété-t d'.'griuultre, vti oen.I:ov-ur de. î'ilîrcs -lcd(.oîv ui, culle iii ul.îL

joiirt iive rspipei ucsi rsy ruiratxI1j1t
eîrîi.lî..î'î iiix i-. bU 4tîliro desiltt's et hiîur.jidlit, trie grnî c.,iîuc. îos 'pql'i f.îrt ît..

coln î.-s ni dec~.-e fre'm;îLoir lc'urs in érit'.ciI' îîb" fii e ii. e~lle a o-té jic.sincî jt r le, s3 uri c'st tii *LiIi -Lf it
Qcoli 11.1 e'J luiz uc' fintlens o-i ui e onn te ier lit s:iigtîée aývc lui gr.niid sii'O'. noi r 'iim~ t:l'"

~ diuo l' h. i~u icii l qne rîi. rpr -. rî~ntsruru x sîrtîu poitr le'quel il' e-t jr 'qiuttorîj r ' tr Lard ; initi4 .-.ur tut lu

fti le r r pI uýb .ruid iront bro' ti:tiq ie.st.donL- pril-
leu r? eff.Iià u i e i et. . au', uiun ur:u ireb'; q îî'is en oi- éitrunîpeîue. ca dlt ou'tiudPlî 'd'une oit s Lý:en dle bAuq, f-tu unu il'ct

ni.rlpar tous i s mu.y ns y n-sib'es la p)i l!iciiutir de -ji.rnl 1 x etduiuidso'îîse rîrçi.l em . '~îe~uît
r i e l c b tn3il îtîîi' n«'ilcîiýi-. plun-o rien à viîuviiîr à iîuuuit c-t d'eut tirer itre tiliiii!C- de o.îîîtg relîhivt' à- ec e-otleiir et. àk ,in

n:'iuii ernu,- v i',l'uie d c~lLsq i nruutus'rr îo" pî~'. id,'gré'd.épiiis-'tr L -cijl iv to-lîr.:Ipolir pmiu qu'I Mot .lir,.d
c ie î oui'î OI d i i lii de gO [ i t us luýS, Wii tu i 'e r 1 -i qur un i1ilg rtoir t-t ~j i dique de .fîtrc'n dimpîiu i-on'mI ' 1«'ii

CO-ul e . ',;ni d ire l e î'i- 11v\e dgé cuis q t- i u îo e40 i V. e ' u r- tlaîn ril.ioi. el q te le bantg d , - '<iileîi L'inr '. 'L'.tt Iiîidu n di lira
jîé~tc n ii i'ai lr Lriîi,î~i 1u. suo du u I'ýtiit"de saie. îi ,.it! r- e liuer ont' i'ibitiide'vé. hjlie.r

ChiGe Vi-0Ii'ur tri) peauî -!Aý que qlîo''q les nuiîiix'dî ittaij,,ré4 nu 'o-ofit
siuccombé. Toitiit, e rs .'n 'iiL'e'uo ,'nn'pouri'nir 'enl

Commert. z-,t.raitu les cultivateurs on Franco "ible. an Poiut hiîrdiuîueîît niffirîîî.-r qiî'ir'îli'brnt'pseuiiuuîi. .
leolirr:îit Are iiiit. àîî plus ai scînjru toaînet'oi d'en-

En Frnce. o''ncl ni ns ce puys. i.gr«cultiire.nii rtoçuit pa i~ leretcii1à proiro-Jé, i niécus-ocir, olLIt 5111§~ Cort' la beautPlii' 'î.lItLiI pusi grandte purl, danîs le hutlge't de-s aioinia *x 1,a c;ei'' (lé lu m.ilzdi, dot bile cilî~. îro'p di
V.ivl cc qiléý,-rit 'i ce sujtjr M. A. du L v:l:letumurrituru3 ejl r!tout - at .p:ircoutr durs le~tir d i e èlunyà

tA îir..î-uorijoli jariius croire oju eii 1874. urne A'.'enîblée que Pi'oî viont di:1ohl i hi~.' * ' iii

Naiinile nu ir:rii o é r-"strî-iniire le brîdiret du t'rs-gîen er îî-
tfile ci diii iîîuu-r ci, 10(10ît nîn~ le-sm îvitn dostiir-s au Poramièrd randus fertiles
dé%îelîîppeinit dc- I' go iciii lir.' ? C,.i taluiîînt iti f'or!, uni'

;ié.î'ît 'un bi Iglv g6.ét de jîlii. (le deuxr iii'li id- et di [ni. Leit poilmiera A haîute igu roni ùAre éiligi ;.s dii nirt.n'èru qrii
lui,£ le %lrgîî oi g.ire! tiiçp- cu'l ,f ire des êv'ororui,- de tl. i u-îiîlî qdi r. til..I,îelr-iit lîiu Lt i or.,- m P.,otr juIJ'M

buit, t- de uiîjidtel leâ, u bien c heCure être étrUit îîu boUl e. lc.rLe à voiir duonner Lioi nilie', f'riull -iiR ii.ielle > rtul' i' ,oc Ji'
la itlirxiiiii'o-, daos Ich~ 1ii.'~ A pirté eu vi' nId1 ~iu

01ui vous n vp,-16-4 de.s n'p'ésnnt'rni rririix, c'est bien à lori. Ii». d-%rii)i éir",. il là. Fji dt- rh;ique hivior, déliiirrà,ise 1% âi
Nnous q *i iîv,'z voilé cite iq,roujl resi de 1 WO 000 friinI-e r'pt'n écrit re ùh riiglo.îiooî'o. desm niliOs-e'i, lidbieli t niiiresè vîypti gliii>Se

d.iii % 'of uî.v, z enr gru ide jnî mile été noitinit*- mur'tt".. liitbt.uts de- p on'iîts quii fojirîilo,euii de fie uxciie.curiçlýhe
e:îîîîp iginés., v' i'' viiniiC Cii q e uii i l e. êîipis z eii ti1tren iliiset'Io' liiiîiiibli-m ulix boouutî'.l, î'ur et frtiltt d,' ce,'
vo i 1:1ttu ittre laî i tiiièro' sou-t P. b us-ou ilu. jIl est donc ié-e- ire'. urbrr'. frîîiîier...' A c.-t . -t.ul p iiirriâ laver lt-s i roules t iles pli'

,ooltIn quîts ie' Ieý t-ii liv iteii r, t c.otnt itiiijhi .r, icriicorrni , et onp les brîiriiuis iies dc Cuii di' oiaix à liiqii elIIe'r tii''JUi
qilj4 ii';olIpreiiiit-llt ti ici de i-c q 'i an riiiliiîorî erpute.'iî q'1ilen p'ttl.Igiée 'di 'eui'drIc de' boiâ 'tdij- d~ gour d

t*e-t tnip tort, il Èiîrî il coioîîcir. Il s'gtd iîuelioraijoiis ciii. uio'. 1- * i-iC*''

îi-1',il 'iîgit d c'ieiuu ii.' iîgeC le ilii rie p,'itt. résieit r ar- Lt p u.ern liiiligèîde cer chàas 'et oitriiit parr-dîoi aqperdiofli
couit drilgc'r uit q le et sioui il, et \ ,;i liiteà la àourds croÀllu aux cl'eiîuî d " îl.tuui nièéè à pi2rci'lc tiiîîiiiô6d'uiio de voh'r
1,rupu.iitiuab q~ui %,u,. bon acuLuisc'i ;"ju



4Z~tE <DES ~4~A4Y~~ -.

rise à,puîléurs.riepriF4r, A -traver~ !E mmir de lai ftiniétlaeîrie t enriy prcînint, versl'1îî<du

lit ré4 ne broyége't lti peu cib 4ouuîre oîî' gudroiu. 'pour leii lisi
plîji~r Le lirrnmi ie- 6ieont d t du ti'olî d'tLa îik-llét

axtrînune dt--. 1,rbreus.
Un .i I~i' lu itu(iiiiale srl n dii luaîdneuu

dîttîi *briiuuLhu f iibe. ili mnontentf 'de î?.1 . n-,liniv. a foIni-ff-i d *. la fin L rîter. Vuai r i -f o-iel'èl t-ire _lîiiun-'d, lit-
e la tiij.ilt-mn dem ti sus% e-.viè îuxquel htWî e-t pii
gg ite le grom.i-seiiijeiit et uintle 'Lestîi . l.etiltesi ll«q.rlu-Il
dii-àlnirt-m qiio n remnarqume mpttivit sur Vée-,rue Uri peua dur,- dti

rrr ~iM ~niiii-ie-n -ont Mire pr(lI ut-.
L'r~q 11 ili aklîcintu ;,ré fliiiofl t-outre iii-lP nbehrce-m

pulogei it qielîruhiite ldi: frrjitf. vi-st z1-crJ-ndro. il îîîît ir.iitei

loi gliiii m. leuir d.i niur d m loi quei-s et luni nouîrriture ,îb-.taui
l1,lir, tels qii purin :sfIIgg- d'îî i. îvriit mn im e-n pi-iîl. q ,.n.

tité. liieuh- d~ e! éoyr lite- de I'Yeti itr,-. Le pa jil lis ci I ir-
tiiges à in lotie bli f.,rt iiiile-n, un fumnp- de hé-«hrs-i.. pou .i

enqîéuh%;i ýùe!l t'rr ei~gru' et qiu,; lei d rese i;. j-
qu'Llux rseinesi.-

Lem peimml-érR d.-iyent 'éfresbn'r iidzi pah~dé rr dea en-
grjiîl lluî- t pal eiuix vers 1 i-x iréiiuità le leurt.% u- qui I

irgen 3ut-t i is branche-, et piuu. il. piorte-iLt lu f.uit. lisi

F; 1: L:oîpi,'t, fts, 1 <qij. Is entrent du& feiîitleq. de h:i tcîtinéc,
dsuêtr de b,îý-m-t de iL t-h.iux c; ntieniulit pi.rticullèred ieiut

nW Uilx p iLmrâ IRSAT de zNuint Pol

É"tite Chronique .

Vt+ I- Ae lerirti ?iqv . e 17 ô d.i ntrn, y n 1r à i 'Hé-
tl dii «J' ririie ni -une te-nte lie trreý, pui bliq 'ce-id iaI 'ligulice di

bmgwgol y et culte. do r., i Jq-uii. 1li mui-o. à prix serai dt- 8
pliltru- pr illeT carié L. a limuls t-buLt i.djtgéLei à ceux _qui
tffriiici- le plii, haut b -nus.

1 r titi..t lit renrte firittiére de 1-i léru. nnré.-, à sn%,oir 85par
miille eiiné. iloic'e-nt être p <vé-. iuiîdj tniliuprêl., lai villet.

pt-~luts c6. terres à «e-ndr, . i L te ilu- au d p.te.
ment ýdes il rrvis de 'la uuuii-e Q.: rcL e; uîux ogKeuic. -ci-
di-&Lus Dv.mm&<--j8jktïsîîx 17 îpwLu

-IL., eutii%-zffeuîis se pl.îigre-it que lus patigtea t-ormencent
à pourrir dtuirs- Iý, Ntird du 3lis ulii-etL-, t on nteig infouîuu
qý-'il eà erat du udêwLn diîn-..he-Coiineg;lièuL .

- Ut: matin, 12 septembre lui popiil.ition d'Ottntva as'eft levée
comineau ~ Tî,.btl àâ tt enirore ftout
fumuant.. Llodeur de Ini tomîtèe nlunit littéralec n ntL itiprégite l'ait-
MogiýIîd 5 -ti la ui 'uié'pli.-s.itiip Cii Linof ip iiitol d'un niuage
épis4 et 91 1 ffa , plantt. En & ffut, -on lit'ait'"i iOne à rt-FJI)irt'r daut-. ]vm

niii &t-pyrr-otîri n'a pu mîtiîr,.-ler durant tjne dtfuî.h ;uri t-tilt-.
nienit Mâtt aîvoir 1< t a )eux 1 no uesrUitîju i- d'eîILU ML sus,.lf

l.~mîc&dej~qî urd de 'ino-rlàu l îii puiâtdàit pià le
wioludru courant d'i.ir-Couzrrier d'Outaujci.

1EO CE- ilIlE 8
Conîcervatiurg. deài clioux

On fl'tO!olen t-citrc lès fcu«iiilefq, on logu coupe en long puir
truni.iits Ca Iépiet udo igt, et un leuir ýait jeter uu botiiiliu-u

daici l'ea'u n%,eu lits peu de è auiî on lt m retire -(ii feui et atm les- Ilt
égîîuuît,'. Quoir dilamint ri aîriycès- -un les range -Ur dt:m t-lýit- dti

bl, 0~S---téi 11'-r iâ nIýc lèW juuàI auVàr-~uelliiureur
o'tuv Ou m 11ti emiet dux on irul-. fu.as ,'il (-il est bumoîm,

jî 4i A &- q Iîild iýh£bietî mecs; on lus rpiiferome entîmmie d uts

tri Je.à tnlerupLtt datî, l'eau tiMsde-' :.

:Cr greffer

ïlIo«,dï a-uebIj Ik 4 îlan 0 QanILî po ra4i&, "clu£

pirties% :-cire-jaune, deux p-irtieti :.-suf, mine prirtie. Ajoutez en-
sui'.e dl,- la briqîîà ri)ug> i* éé .èiii eii qliî;intiié Huffi-nrîî pG.iir
donntr [lu tu, <41110i il .-- t refti la conn'uiivei d'un in-fi
dur. Ont Rlppliiiit- line flirte eo.iculic de c. tlý ii ji trop Lîhîiidu.
i ci dui fiiir. t2id, r J'écorc d'Li tIVL el 0it r ~

- rïieii lé Prières il dâ &i9is nvoci Wjimrob tin de Io ii4 lu-
* é,à ' u cO dAi. 1 molii je in 18 ciirt. toi e liilii.t, g mu.

fi. 6 0m+s chîez J. B Rolliiiid êt, Fils, libr;iirrâ t5iteur,
* 11uni rb Lh

* S:î Gaiin :a ;r Monsi ig teur I'Eté lige d- Montréaîl dit dan.i q'rn
;îpprci bific'ri (il -e iu Euur.î veu reulîcil de- Cilq 'e41,

*ý.w \i,î jvjfnmis lu. jèr. a ef l, nièri's.' len incahrem. et lus ni1. f. ret--e
d',.l.à le- tir -I-infer dan:;- leuirs Iiicisi- rùi3.lus, midi à 11

priêr, dii ,-t-ir. -ît, au coîîi uîu-îîîue-i*it lt à~ lit lin (il ~îs-. u
t~~-.l~pm (- lem < 'hurî'uît d n iriviliunx -ueî,jrm d .1 lem Re-

* rtC t ~l.iî,difis lust e.téliiu.t . r (l ui sec «.,i,t
piour .prel)[rl-r 1;-8-111)1 11111J- à na "illîn:u ie à ii Ugaillr-
Ili . n.f. Car, t-iîii y est~ di-.iriLurîi A irpr Jos et j-kc( iLit nid ri-,

* pieur dèrutYr atux Youx di-s tidlliîs lu, loy- ù s de là P -i. les
Tpr:îri 0<5 de laiiiur.le ut les <l oi:tle,, p uâ-nulur!sag d,
f-a Si.nte Eg_ iste.

Iiiinsii nt cui.s c.hantq dévotill retentir d.,ni .-t% m i i on-.
t-ninjuie i iii utesîf- leb ég1ieý et extelt r ftmtem le,* à îiuzi A iir.ler
Diii1 ut à honorer 11111 si4 .4--Al1-~ ut se-ai
*. l'icicsuutic le, SI > Ctn,îrs du Je.i.-t t il .i répaindre L-Ur

e .t iîti l i cré, m mie ducel. ctiuii qci. lu ta, e aitotir, bcun.
tir et _-. ù tr.

PETIT MANIUEL Il'AGR f-«ULTU]rE
PAR I1L'flEiiT LARUI.-

couîir ci fait, à Iu librairie du la Gazelle des Canijagi.es. ùl$u
'Ailile de IL la il 'in' dépôt d eu - I>e;i*-fîuld %ccl
tutreci' qui mu-ra venîdu ami tiiéiu Iiri% qu'à Q%:blre e-t A\Mnr.l
à savoir 10 ceutiiis ( 12 mous) lîeupuluî-u, 6 cliuliiim la dua-
Z Jmu.j

FIRMIN Il -PROULN, Tmpriineor.librudre.

CONTRAT DE LA MALLE
D Es Suzi.o~ ndruewies lui MIiitrîîtéi dc,3 lyubte5, B

ront rgýeiùOIAV< îq.&\3D,

VENDREDI, LE 16. OCTOBRE
pruehnti. p n . r tuinns'prrt d.-P 3nltus 'du Sa ri-itd-u ng
cîîutrnt pribp'à.6-puur quritru un-, 'douze foils p.ir su [n2ie,"ulc.r tt

re-tour, Clàtfu

'R i.5IOURASK.i et ST. PA-SCH.AL,

dP)i le fREf WElr .T.'NVIER prorliiiî:o.
Dues nglius iinprintà -m crîntî-niirit du, iîurorn.tin.q o licmn

[lux £Ondidion4d i eut iitrex propollé pîiirmiili à re Vue-, tt n
ponurra-i bit-iiir desi urmuclem d. 1aCunlis,ioia, e-n LIane-u, 111)X Bil
ruuiux de ['ostu du Kuamouirt,-ku et di t. Pk I'cîl, et au Bureau,

: M G.SIIEPrARD.
* ~ *' ..--..- Tnepe:orrdle Buren' io du J''ato*

Bt~i c~ 'J~~~.u Yî-Bor.uùxdu I'oâm-,

~*1

A
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ŠGS GAZETTE DES CAMPAGNES

p.-omptt orie. Auj6inrdhutii le ser'ii 4o f r.inte ncore pli14 ý,
dilig -t ci, ktguu î1îtuî dn. la î%it;. aux grtuet4 de chitriiiit. dt

A.SSOCIATION M EDICALE ET G;ENE:AI.E SUR I.A VIE IttiN ii Vpt-r t nuX q-rLi4 d. M;,Ô: tt-.
)L. lioun v-l ij 

t  
pli],( que. etu-stn En-.mrrpdt'f-r .-

Bareau en Chrf: 420 Szrard. Lontres. tec-s & pri.-r clioX. ' e- d ir. rktt qu'il Li
enf venite~s i > tun t1 X i '. ilient el«ètrt ache éi s~ur IL, coîr.

Bureau princip pl;our le Canada: 1-2 Place d'Arrnes, M1'ona tl. uIl ul~ ie -îrnî'i:ftiuîl en parli-uîliur, e'r trois Ir.e r,-

L Britn" a dépo" é a Giuvea r Gouvernement Cur:ulienr ziii-del.1 sde ufltui - , r.: rradte-hlient qtith. I:deît'euont tJ(l.Jrâ Jjt 1

la àomm:- exigée, 1UD,000, pour graranitie de kem Poiceb édb

en Icn:ati1 71.
L j-'ulier- rin:irî- (I 1-t-·e rom p gnie «nt r blis pin.

dat la ie du 1'.nné, par une nout lie ppl4icatiun de- 1 .

drde.USQUE NOUVELLE!!J.\S 13. M, CUll'M \N.
D recte, r (ý'ran!..lcro'

pm. X. CuCjUrh nusc ile sreriscA fnrs eE nc pAhS

T -l; pir-siýnge- gte. Arnnr- eme dn d-nu jna n,iax: d ed

un- 'urc . u4iutii itti,.îrtî stu i -ri-PA R L E DE R N IE R S TEA ME R
feu. x bate OMAux àpCES FRANCAISE:t

F. Rn eIX njur. .I'pnUUgnj. mis e m1 el'dcf'.

Vri it. s . -M ,:u.. a ux.................. Po iot 50 1,- i
I. rtr....................rùn

%;4i, ..... ............ luV 35

COLLEGE C MM lI!AL-!IEUTRIEL I I ~~'. . .lmS
(i -Il i.rvr- J e1 R i t r ... . . . . . . . . . . . .. . ülRîzjw > 0

A 1 i s ri, I!- j iri ............ I.. r 4>lýf -DE ¯i. .- 4

St. Michel de Bellechasse. ..

.u dumír ir........................ Ara......··
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c 4vrika& o wc>ra été reçues avec potiteu t ouryie aïei:

A. LAVIGNE,
M rehand du pianos et harmoniumi, Editeur de mu.iqI

11i rue St. Joan, QUEBEC.

DEPARTEMIENT DES DOUANES
On oliw ; ,10 avril, 1671.

L'ICscep'Tr. &teoRI' sur lst Enl, AkIuICArNS, jus q
nouvel irdre, a&rn de 9 pOr ceni.

R. 5. M. 80U;CHETTE,
Cornmi4-atre deo Dluane!

C:> L'a.ri ci-denvas #'t li seul qui devra paralus dUS 10
journaux autoruérle-pubLier.


